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EXPÉRIENCE SCOT ET PERSPECTIVES  ɸɸ 

OXWils eW m«Whodes d’anal\se de la  
consommaWion fonciªre 22  

T«moignages de SCoT 26 

 

CONCLUSION ɹɶ 

Rencontre r«gionale Territoire Est Ȃ 1� janYier 2020 / Nanc\   2 



 

 

PROPOS INTRODUCTIFS 
 
 

F¯¼¯Õe PINHOʍ  
Président de la MULTIPÔLE Nancy Sud Lorraine 
 

Le conte[te l«gislatif national, rªglementaire ¢ lȇ«chelle r«-
gionale, est ¢ mon go½t Xn peX trop prescriptif. Mais je ne 
YoXdrais pas qXȇon «corne cette confiance qXi a «t« donn«e 
aX[ «lXs dans le domaine de la planification, de poXYoir 
sȇorganiser localement. Je sXis attach« et je crois profond«-
ment ¢ lȇintelligence locale, aX[ solXtions qXe le local peXt 
troXYer en matiªre dȇ«conomie oX dȇoptimisation dX fon-
cier, des politiqXes pXbliqXes, qXȇon doit mener en respec-
tant nos terres agricoles. Ce sont des sXjets comple[es li«s 
¢ des enjeX[ internationaX[ aX[qXels nos territoires 
nȇ«chappent pas. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Lȇid«e de lȇacceptation cito\enne des cadres qXe noXs al-
lons ¬tre amen«s ¢ fi[er, il faXt qXȇils soient e[plicit«s de la 
maniªre la plXs large possible. Il ne poXrra \ aYoir Xne tri-
bX des sachants qXi, de fait, prendra par natXre les meil-
leXres solXtions et se posera comme le gardien dX saYoir. 
QXelle qXe soit la taille de nos SCoT respectifs, qXelle qXe 
soit la haXteXr de nos responsabilit«s politiqXes, il me 
semble fondamental de se poser toXt de sXite la qXestion 
de lȇacceptation cito\enne et des projets qXe noXs serons 
amen«s ¢ condXire demain. Si on ne le fait pas, on ratera 
sans doXte Xn «pisode dans la d«marche militante dans 
laqXelle noXs noXs inscriYons de fait. 

Ce matin, noXs aborderons des sXjets de fond poXr les 
SCoT (ordonnances, ]«ro artificialisation nette, etc.)  qXi 
Yont noXs occXper dans les semaines et mois ¢ Yenir. Je 
YoXs soXhaite ¢ toXtes et ¢ toXs la bienYenXe ¢ Nanc\ et de 
bons traYaX[ poXr ce matin. 

Il y a un sujet particulier qu’il 
faut qu’on ait à chaque fois en 
tête, c’est la place du citoyen 
dans nos discussions, dans nos 
orientations et programmations 

 

Le SCoT SXd 54, XXL, maiV plXW¶W 
VingXlier, danV le VenV o» il aVVo-
cie Xne m«Wropole ¢ deV Werri-
WoireV rXraX[ qXi fonW finalemenW 
Xn baVVin de Yie complªWemenW 
coh«renW : enjeX[ parWag«V, Yo-
lonW« dȇaYancer enVemble, eW re-
connaiVVance dȇXne Yie commXne 
poXr prªV de 500 000 habiWanWV.  

NoXV VommeV ici VXr Xn VecWeXr 
qXi faiW la parW belle ¢ la pol\cXl-
WXre-«leYage, o» lȇagricXlWXre a 
model« noV pa\VageV, noV Werri-
WoireV, noV modeV de Yie. Il con-
YienW WoXW VimplemenW de poXYoir 
le reVpecWer poXr poXYoir le 
WranVmeWWre. 
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PROPOS INTRODUCTIFS 
 
M¯ce¼ HEINRICHʍ  
Président de la Fédération Nationale des SCoT 
 

Je YoXs remercie poXr Yotre pr«sence. NoXs sommes r«Xnis 
dans ces rencontres r«gionales poXr traYailler sXr Xn sXjet 
dȇactXalit« qXi noXs pr«occXpe et noXs mobilise beaXcoXp : 
Le Foncier.  

Les r«fle[ions li«es aX ]«ro artificialisation nette, lȇapprobation 
des SRADDET, les d«bats nationaX[ sXr le foncier, bien com-
mXn de la nation, renforcent les enjeX[ et la prise en compte 
dX foncier dans les strat«gies territoriales. Il interroge notre 
capacit« ¢ aYoir des oXtils dȇobserYation dX foncier, le pilotage 
de notre strat«gie fonciªre, et ¢ r«interroger nos modªles de 
d«Yeloppement, la place dX renoXYellement Xrbain.  

LȇXn des grands apports des SCoT concerne la r«dXction de la 
consommation dX foncier ¢ traYers la rªglementation locale 
qXȇil impose dans ce domaine, sa spatialisation, mais «gale-
ment ¢ traYers la sensibilisation des «lXs aX[ enjeX[ qXȇil a 
contribX«s ¢ constrXire. Mais la planification mise en place 
par les «lXs locaX[ ne peXt pas toXt. La sobri«t« fonciªre est 
tribXtaire :  

de lȇinad«qXation des oXtils fiscaX[. NoXs lȇaYons beaXcoXp 
mis en aYant, notamment Yis-¢-Yis dX CGEDD, car toXs les 
oXtils fiscaX[ Yont dans le sens de la consommation fonciªre, 
de la constrXction noXYelle et non pas Yers la r«noYation de 
lȇancien (frais de notaire, TVA, fiscalit« locale, Ȑ).  

dX fractionnement des objectifs dans diff«rents codes : le 
code rXral protªge les e[ploitations agricoles, le code de lȇen-
Yironnement protªge les espaces particXliers, le code de lȇXr-
banisme gªre les «qXilibres et les conflits entre les Xsages. 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Enfin, il faXt rappeler qXe lȇing«nierie mobilisable par les terri-
toires est Xn facteXr essentiel poXr garantir lȇ«laboration et la 
mise en ĕXYre de ces strat«gies. 

L’utilisation que nous faisons du 
foncier dépend également du poids 
de l’équation économique et de la 
gouvernance, de notre capacité à 
accorder les stratégies des 
collectivitésʒ Les outils de réflexion 
doivent être à la bonne échelle 
pour agir sur l’artificialisation 

 

AFWXaOLW« GH Oa F«G«UaWLRQ GHV SCRT  
aX coXrV deV dernierV moiV, 4 grandV VXjeWV 
onW r\Whm« noV WraYaX[ 
 

LHV RUGRQQaQFHV GH Oa ORL ELAN VXr la mo-
derniVaWion deV SCoT eW la VimplificaWion de 
la hi«rarchie deV normeV qXi deYraienW pro-
fond«menW renoXYeler lȇe[ercice de planifi-
caWion en renfor©anW la place dX projeW poli-
WiqXe. En effeW leV ordonnanceV deYraienW 
pr«Yoir* : 
x premier docXmenW danV le SCoT : le projeW 

dȇam«nagemenW VWraW«giqXe dX WerriWoire 
x leV Wh«maWiqXeV obligaWoireV ¢ WraiWer VeronW 

reVVerr«eV, plXV WranVYerValeV, aXWoXr de lȇ«co-
nomie, dX commerce, de lȇagricXlWXre, deV 
«qXipemenWV, deV VerYiceV, de la mobiliW«, de 
lȇhabiWaW eW deV WranViWionV 

x le docXmenW dȇorienWaWionV eW dȇobjecWifV Vera 
moderniV«, cibl« eW adapWable aX WerriWoire.  

 

*Le condiWionnel reVWe de miVe car leV ordonnanceV ne 
VonW paV encore pXbli«eV.  

MLFKHO HEINRICH remercie leV miniVWªreV 
concern«V car ilV onW eX la pr«occXpaWion de 
noXV aVVocier eW noXV aYonV le VenWimenW 
dȇaYoir «W« «coXW«V. Je penVe qXe noXV aYonV 
«W« dȇXn apporW aVVe] pr«cieX[ danV la r«-
dacWion de ceV ordonnanceV.  
 

LH FRPPHUFH 

x VorWie de lȇ«WXde m  LeV SCoT eW lȇam«nagemenW 
commercial de demain } formaliV«e par DaYid 
LeVWoX[ - docXmenW de r«f«rence poXr lȇ«labo-
raWion dX DocXmenW dȇAm«nagemenW ArWiVanal 
eW Commercial (DAAC). 

x parWenariaW aXWoXr de lȇappel ¢ manifeVWaWion 
dȇinW«r¬W (AMI) VXr la VWraW«gie dȇam«nagemenW 
commercial : 3 SCoT reWenXV aX niYeaX naWio-
nal donW SarregXemineV en R«gion Grand EVW ; 
parWenariaWV aYec leV aVVociaWionV dX P¶le JoX-
berW (ADCF, France Urbaine, FNAU).  

 
La TXHVWLRQ GHV WUaQVLWLRQV, objeW deV 
renconWreV naWionaleV ¢ MeW] en jXin 2019. 

LH IRQFLHU - Whªme choiVi aXjoXrdȇhXi. La 
F«d«SCoT eVW r«gXliªremenW inYiW«e ¢ parWici-
per aX[ WraYaX[ aX miniVWªre eW noXV aYan-
©onV. LeV choVeV ne VonW paV encore WrªV 
claireV maiV il VembleraiW qXe lȇon VȇorienWe 
YerV Xne Vobri«W« dX foncier plXW¶W qXe YerV 
le ]«ro arWificialiVaWion neWWe. 
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ECLAIRAGES SUR LES DÉFIS ET  
LES MÉCANISMES LIES AU FONCIER 
 

Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
 
 
 
V¯ÂceÂã FLICKINGERʍ  
Chargé d’études à l’ADEUS 
ʞAgence d’Urbanisme de la 
Région de Strasbourgʟ  

Animateur de la table ronde 
 

 

 

 

 

Il est pertinent de parler des YaleXrs dX foncier : 
agricole, «conomiqXe, financiªre, dȇXsage actXel 
oX fXtXr.  
 

Cȇest ainsi qXe se forment diff«rents march«s qXi 
peXYent se faire concXrrence. Par e[emple :  

x si le d«fi alimentaire a «t« releY« depXis long-
temps par le monde agricole, la poXrsXite de la 
croissance d«mographiqXe pose la qXestion de 
notre capacit« ¢ noXrrir toXt le monde ;  

x par ailleXrs, le d«Yeloppement Xrbain, dans 
toXtes ses composantes, r«sidentielle, «cono-
miqXe oX poXr faciliter les mobilit«s des Xns 
et des aXtres, n«cessite ¢ la fois de r«pondre 
aX[ besoins e[istants et ¢ Yenir. Il impliqXe de 
fait Xne r«fle[ion sXr les emprises fonciªres 
qXi seront n«cessaires poXr r«pondre ¢ ces 
besoins ; 

x le d«fi de la crise climatiqXe et ses manifesta-
tions qXi sont appel«es ¢ la fois ¢ ¬tre de plXs 
en plXs fr«qXentes et de plXs en plXs brXtales 
noXs imposent «galement de noXs d«Yelop-
per diff«remment qXe par le pass«. Parmi les 
contradictions apparentes : 

� le d«Yeloppement de biocarbXrants entre 
en concXrrence directe aYec la capacit« de 
noXrrir ¢ la fois les hXmains et les ani-
maX[ ; 

� la lXtte contre les °lots de chaleXr Xrbains 
poXrrait laisser penser qXȇil faXdrait des-
serrer lȇXrbanisation ; entra°nant Xn «tale-
ment Xrbain poXrtant contre-prodXctif 
dȇXn point de YXe «nerg«tiqXe oX dȇopti-
misation dX foncier. 

 

La prise de conscience de plXs en plXs forWe eW 
de plXs en plXs parWag«e sXr la rareW« eW la 
m finiWXde } de la ressoXrce fonciªre noXs 
oblige collecWiYemenW ¢ repenser nos fa©ons 
d’am«nager eW de d«Yelopper nos WerriWoires.  

Cette question qui nous 
rassemble est plurielle  
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
DÈÁ¯Â¯×çe POTIERʍ  

Député de Meurthe-et-Moselle 

 

VoXs ¬Wes d«pXW«, iniWiaWeXr d’Xne proposiWion 
de loi sXr le foncier eW coaXWeXr d’Xn oXYrage 
m La Werre en commXn, plaido\er poXr Xne jXs-
Wice fonciªre }. En qXelqXes moWs, poXYe]-YoXs 
noXs e[poser les moWiYaWions qXi YoXs onW poXs-
s« ¢ WraYailler sXr ce plaido\er ? 

 

 
 

PoXr introdXire, je pensais ¢ cette qXestion 
m QXelle est la YaleXr de la terre ? }. En «conomie, il 
\ a des choses qXi ont Xn pri[ et dȇaXtres qXi nȇen 
ont pas. Le foncier esW W\piqXemenW l’illXsWraWion 
de ces choses qXi onW ¢ la fois Xn pri[ de ce 
qX’on poXrraiW appeler Xn bon commerce, eW 
qXi, lorsqX’on mesXre les enjeX[ dX monde qXi 
reposenW sXr la gesWion dX sol, n’onW pas de pri[.  

Ce qXi est noXYeaX aXjoXrdȇhXi, cȇest ¢ qXel point 
non seXlement les qXestions de soXYerainet« et de 
s«cXrit« alimentaire, mais aXssi les qXestions de 
changement climatiqXe et de biodiYersit«, dont on 
sait qXe les � sont soXs nos pieds, sont associ«es ¢ 
la qXestion de ciYilisation.  

Je pense qXe lȇorganisation de lȇespace, la forme 
des pa\sages constitXent Xn fait social et Xn fait 
soci«tal ind«pendant des fonctions ph\siqXes qXi 
sont donn«es par lȇalimentation, lȇair, lȇeaX et la 
biodiYersit«. Ces qXestions font dX foncier, me 
semble-t-il, Xn des enjeX[ poliWiqXes majeXrs dX 
XXIª siªcle. Cette qXestion est en train dȇ¬tre 
reformXl«e en des termes noXYeaX[ aXjoXrdȇhXi.  

 

Modestement, parmi dȇaXtres, ¢ la fois comme pa\-
san et responsable pa\san dans Xne chambre 
dȇagricXltXre, dans des combats de d«Yeloppement 
territorial, «lX local, jȇai «t« amen« ¢ WraYailler sXr 
ces qXesWions eW ¢ les reprendre sXr le plan l«gi-
slaWif dans le cadre de :   

x propositions de loi sXr des qXestions trªs pra-
tiqXes : lȇaccaparement des terres et le ph«no-
mªne soci«taire ; aYec des «checs li«s ¢ la non 
constitXtionnalit« des propositions qXe noXs 
formXlions dans la loi dȇaYenir agricole ;  

x pXis dans Xne loi qXi a port« mon nom et qXi a 
«t« Yot«e la Yeille de la fin de la derniªre man-
datXre sXr lȇaccaparement des terres ; 

x Xn traYail de mission dȇinformation d«cid«e soXs 
cette mandatXre, en YXe d’Xne loi fonciªre qXe 
noXs appelons comme Xne loi cadre. 

Il me semble que vous êtes 
sur des travaux essentiels  

 

RHWRXU KLVWRULTXH 
En reprenanW lȇhiVWoire dX droiW, qXi remonWe ¢ la R«Yo-
lXWion fran©aiVe, eW en regardanW VXr deX[ ViªcleV com-
menW Ve VonW organiV«eV leV Voci«W«V danV WoXV leV coinV 
de la PlanªWe, noXV aYonV eX Xn regard croiV« danV ce 
liYre m NRXUULU Oa WHUUH }, qXi cherche ¢ refonder VXr le 
WempV long eW VXr deV grandV eVpaceV deV enjeX[ de la 
ma°WriVe de la r«gXlaWion dX foncier. 

x La R«YROXWLRQ IUaQ©aLVH donne la capaciW« aX pa\Van 
de deYenir propri«Waire poXr Vȇaffranchir dX VerYage.   

x DanV noWre pa\V, aSUªV-JXHUUH, cȇeVW le pacWe deV 
joXrV heXreX[ enWre deV forceV poliWiqXeV WrªV diff«-
renWeV maiV qXi aYaienW en commXn dȇaYoir WraYerV« 
la Veconde gXerre mondiale. OXWre la V«cXriW« Vo-
ciale, ilV porWenW VXr 5 anV deX[ r«formeV fonciªreV 
r«YolXWionnaireV. LȇaprªV-gXerre, cȇeVW la capaciW« ¢ 
donner ¢ la force dX WraYail, ¢ la force enWrepreneX-
riale, la capaciW« de r«pondre aX d«fi alimenWaire de 
lȇaprªV-gXerre : noXrrir la France, parWiciper aX r«ciW de 
la mondialiVaWion qXi na°W ; donner la capaciW« ¢ la 
France de Ve noXrrir eW dȇe[porWer.  

PoXr cela, il faXW miVer VXr Xne g«n«raWion dȇenWrepre-
neXrV. LeV jeXneVVeV agricoleV chr«WienneV eW le moXYe-
menW gaXlliVWe VȇaVVocienW danV Xn pacWe de pXiVVance 
pXbliqXe-pXiVVance priY«e qXi Ya Ve WradXire par Xne 
r«gXlaWion dX march« foncier aYec deX[ inVWrXmenWV 
phareV : lȇabVence dȇinWerYenWion VXr le march« de la 
SAFER, la loi dX fermage qXi garanWiW danV la dXr«e ¢ 
celXi qXi enWreprend leV frXiWV de Von WraYail. 
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
DÈÁ¯Â¯×çe POTIER  

Député de Meurthe-et-Moselle ʞsuiteʟ 

PXisqXe YoXs parlie] de r«gXlaWion dX foncier, 
commenW qXalifierie]-YoXs le r¶le qXe joXenW 
les docXmenWs de planificaWion dans ceWWe r«-
gXlaWion dX foncier eW de sa oX de ses YaleXrs ? 

 

 

DepXis 10 ans, on obserYe Xne immense d«r«gX-
lation de ce s\stªme constitXant Xn pacte de la 
nation :  

x  dȇXne part Xn capitalisme patrimonial o» les 
familles conserYent le bien aX b«n«fice de celXi 
qXi reprend la ferme et sȇinscrit dans des baX[ 
de long terme ;  

x dȇaXtre part Xne pXissance pXbliqXe qXi r«gXle.  

 

 

 

 

 

 

 
 

La grande d«coXYerte de toXs les agronomes a 
conclX sXrtoXt sXr le lien enWre l’accaparemenW, 
l’agrandissemenW d«mesXr« eW la d«gradaWion 
des sols.  

Il \ a aXjoXrd’hXi Xn appaXYrissemenW «cono-
miqXe, «cologiqXe majeXr et social (en termes 
dȇemplois). Cette triple perte est li«e ¢ des d«riYes 
de r«gXlation deYenXe impXissante. Dªs lors, 
noXs aYons d½ reconstrXire Xne s«rie de proposi-
Wions : partager la terre, la prot«ger et cr«er de 
noXYeaX[ instrXments.  

x Partager la terre sXppose de red«finir ce qX’esW 
Xn acWif agricole : qXȇest-ce qXȇXn pa\san ? 

x Cr«er Xn liYreW YerW qXi faYoriserait Xne formXle de 
portage pXissance pXbliqXe Ȃ capitalisme familial 
traditionnel, et dȇaXtre part des formXles associa-
tiYes alternatiYes aX ph«nomªne sp«cXlatif.  

x PoXr r«tablir Xne «galit« de droit, il noXs faXt 
moderniser les insWrXmenWs de r«gXlaWion 
dX foncier.  

Trois h\poWhªses sonW sXr la Wable :  
� constitXer Xne aXWoriW« pXbliqXe fon-

ciªre (qXi contr¶le, porte et alloXe le fon-
cier) aYec Xn conseil de sXrYeillance ;  

� renforcer le poXYoir des SAFER aYec Xn 
contr¶le de lȇ�tat qXi soit renforc« Ȃ h\po-
WhªVe qXi a la pr«f«rence de la profeVVion ; 

� troXYer des coop«rations entre les EPF et 
les SAFER. 

 

Concernant la qXestion de la protection, noXs 
soXhaitons : 

x Xne formXle de non d«gradaWion des Werres ;  
x Xne inscripWion des sols comme bien com-

mXn de la NaWion (arW icle 101 dX Code de l ȇen-
YironnemenW) ;  

x Xn Xrbanisme coh«renW, coerciWif ; 
x Xn effacemenW de l’effeW sp«cXlaWif. 

 

 

 

 

 

 

 
 
 

Les qXestions plXs transYersales qXe noXs aYons 
imagin«es reposent sXr Xn neZ deal rXral-Xrbain 
qXi pense «conomie des sols eW «conomie de la 
r«noYaWion Xrbaine. Cela me semble ¬tre Xn 
des champs les plXs int«ressants ¢ e[plorer. Tant 
qXe noXs nȇaXrons pas pos« Xn imp«ratif de non 
artificialisation, noXs continXerons ¢ ne pas aller 
aX boXt de la solXtion.  

Un mouvement de 
libéralisation économique 
est en train de fracturer 
les opérations faute de 
régulation foncière de la 
puissance publique  

Il reste une dizaine de 
départements où il y a 
une véritable veille 
foncièreʒ Dans ces 
territoires là, on est plus 
riche collectivement mais 
ça suppose des efforts  
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
DÈÁ¯Â¯×çe POTIER  

Député de Meurthe-et-Moselle ʞsuiteʟ 

 

 

 

 

 
PRXU H[HPSOH : la d«cision claire de ne pas poXr-
sXiYre lȇXrbanisation dX littoral a garanti la pros-
p«rit« dX littoral.  

Les lois SRU et Grenelle disent qXe le SCoT pro-
tªge les espaces agricoles sans dire ce qXȇon en 
fait. N«anmoins les sols agricoles se d«gradent 
par lȇaccaparement des terres et les changements 
de modªles agro-«cologiqXes. Dªs lors, rentrer 

dans Xne logiqXe o» la pXissance pXbliqXe locale 
sȇint«resserait ¢ la Yocation des terres agricoles, ¢ 
des politiqXes socio-«conomiqXes dȇinstallation 
serait positif. AXtrement dit, remettre le territoire 
aX centre et cr«er Xne triangXlation qXi associe le 
SCoT («lXs locaX[), la pXissance pXbliqXe (�tat) et 
la soci«t« ciYile me para°t ¬tre Xn «qXilibre ¢ re-
troXYer aXjoXrdȇhXi.  

 

 

 

 

 

 
 

AX niYeaX national, il \ a des annonces mais pas de 
calendrier. Le ministre noXs dit qXȇil enYisage 2021, 
soit Xn an aYant les «lections pr«sidentielles, ce qXi 
est poXr noXs Xn calendrier catastrophe car ce t\pe 
de loi demande dX temps, comme les lois SRU oX 
Grenelle qXi ont «t« Yot«es ¢ la qXasi-Xnanimit«.  

Le bon calendrier serait de d«marrer en 2020 aYec 
des mesXres dȇXrgence. Les effets sXr la terre sont 
irr«Yersibles.  

Le rapport dX GIEC e[pose lȇimportance dX sXjet : il 
met en e[ergXe les enjeX[ des sols sXr le change-
ment climatiqXe, la biodiYersit« et la soXYerainet« 
alimentaire. 

Les pa\sans ont montr« qXȇen 10-20 ans, ils sont 
capables de cr«er des filiªres, de les d«monter, de 
faire aXtrement. Par contre, Xne fois qXe le foncier 
est concentr«, on est sXr Xn ph«nomªne aX[ cons«-
qXences irr«Yersibles. Donc il faXt des mesXres ra-
pides qXi stabilisent la sitXation. Par ailleXrs il noXs 
faXt engager Xn grand d«bat dans le pa\s et qXe 
lȇon peaXfine Xne loi de longXe dXr«e.  

 

 

BeVoin dȇXn LQVWUXPHQW GH PHVXUH, GH FRQQaLV-
VaQFH GHV VROV HW GH SURVSHFWLYH poXr reconVi-
d«rer le foncier comme Xne richeVVe collecWiYe. 
CeWWe carWographie aXra YocaWion ¢ noXV foXrnir 
Xn hiVWoriqXe, Xne connaiVVance fine de chaqXe 
parcelle VXr le plan agronomiqXe eW de Yoir en 
proVpecWiYe ce qXe donnenW leV «YolXWionV qXi 
peXYenW ¬Wre de WendanceV WrªV diYerVeV.  

! ProjeW de CIFRE (ConYenWionV IndXVWrielleV 
de FormaWion par la Recherche) poXr car-
Wographier leV parcelleV agricoleV.  
Le SainWoiV eVW candidaW eW le SCoT SXd 54 eVW 
parWenaire de ceWWe op«raWion aYec la 
Chambre r«gionale de lȇAgricXlWXre eW lȇINRA.  

 

E[HPSOHV GH FaV ¢ «WXGLHU : 
x le mainWien dX loXp VXr le SainWoiV a Xn effeW 

d«l«Wªre VXr le mainWien deV prairieV perma-
nenWeV eW de leXrV foncWionV «coV\VW«-
miqXeV ; 

x leV «YolXWionV VociologiqXeV li«eV aX WoX-
riVme oX ¢ lȇ«WalemenW Xrbain.  
! ToXWeV ceV ciYiliVaWionV W«moignenW deV 

effeWV VXr lȇaXWonomie alimenWaire dX Werri-
Woire, le pri[ de lȇeaX en WermeV de pollX-
Wion-d«pollXWion, lȇimpacW «conomiqXe en 
WermeV de plXV-YalXeȐ  

Nous n’aurons pas de santé de 
l’homme sans santé du monde 
animal et végétal et comme 
santé du sol  

Ce sujet de la  santé  est une 
vraie perspective politique à 
développer sur chacun de 
nos territoires 

Le SCoT a vocation à être le 
cadre et le creuset de la 
révolution de la gestion du 
foncier agricole  
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 

EFKaQJHV 

 
GeÈØ©eÜ LINGENHELD  
Président du groupe LINGENHELD  

 

 

 

 

 

 
Jȇai not« certaines choses et sXrtoXt le par-
tage des terres. AXjoXrdȇhXi, on a Xne enYie 
et Xne tendance ¢ partir Yers le ]«ro : ]«ro 
d«faXt, ]«ro accident, ]«ro consommation 
fonciªreȐ et je dirais qXe lȇon part Yers les 
e[tr¬mes. Il faXt de lȇespace et de la place 
poXr toXt le monde.   

Votre propos relatif aX partage des terres 
me para°t int«ressant car il \ a le monde 
agricole, le monde «conomiqXe, lȇhabitat, et 
noXs sommes Xne soci«t« en pleine mXta-
tion. Les jeXnes coXples de la campagne 
partent Yers la Yille. Dans la Yille, on essaie 
de les accXeillirȐ et il \ a des restrictions de 
lȇespace.  

Jȇadmets qXe la planªte nȇest pas e[tensible 
et qXȇil faXt la prot«ger. Mais, qXand le 
monde agricole Yoit qXȇXne ]one sera cons-
trXctible, il adhªre et peXt sȇorienter Yers 
dȇaXtres secteXrs.  

 

 

 

 

 

 

 

 
 

DÈÁ¯Â¯×çe POTIER  
Député de Meurthe-et-Moselle 

 
PoXr garantir la sXrYie de la terre, il ne faXt 
pas lȇadministrer mais la r«gXler poXr per-
mettre ¢ Xne bonne entreprise de remplir 
ses fonctions.  

PoXr le reste, je sXis persXad« qXe dans 
notre «conomie, noXs aYons largement les 
mo\ens de repenser lȇXrbanit« en des 
termes noXYeaX[ et qXe noXs aYons large-
ment asse] dȇespace anthropis« poXr assX-
rer lȇhabitatȐ et garder ce capital.  

On ne peXt pas e[pliqXer aX[ popXlations 
qXi Yont sXbir les migrations «conomiqXes, 
qXi Yont ¬tre inond«es, ass«ch«esȐ qXe lȇon 
a YoXlX continXer ¢ faire dX paYillonnaire, ¢ 
faire comme aYant, qXe lȇon ne poXYait pas 
arr¬ter le commerceȐ. OX alors on nȇest pas 
aX rende]-YoXs de lȇhistoire.  

Essayons de nous diriger 
vers quelque chose de 
logique  

On est dans un monde 
finiʒ A partir de ce 
moment-là, sanctuariser 
ce qui est notre 
assurance vie, les sols 
en quantité et qualité, 
c’est de l’assurance vie 
collective  
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
N¯cÈ¼aÜ PETITJEANʍ  

Secrétaire adjoint de la Chambre d’Agriculʣ
ture de Meurthe-et-Moselle 

En WanW qXe repr«senWanW dX monde agricole, 
selon YoXs, les docXmenWs de planificaWion 
joXenW-ils leXr r¶le en faYeXr de la pr«serYa-
Wion dX foncier agricole ? Dans ce conWe[We de 
pression accrXe eW mXlWiple (pression de l’Xrba-
nisaWion, enjeX[ de compensaWion, clima-
WiqXes, «nerg«WiqXes…) commenW le monde 
agricole peXW-il s’adapWer ? 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

DepXis Xne Yingtaine dȇann«es, les chambres 
dȇagricXltXre, ¢ Xn r\thme diff«rent les Xnes des 
aXtres, ont amorc« le Yirage de lȇartificialisation 
des sols et la prise de conscience de la consom-
mation des terres agricoles. L’ambiWion de l’agri-
cXlWXre poXr le siªcle qXi YienW, c’esW de rendre 
nos popXlaWions aXWonomes en consommaWion. 

Je salXerai bien «Yidemment les SCoT car sans les 
SCoT, on aXraiW «W« ¢ la peine. Le message re-
la\« par les SCoT, de r«dXire la consommation 
fonciªre, a «t« Xn grand soXlagement : cȇ«tait Xne 
sorte de reconnaissance dȇXne politiqXe qXȇon 
aYait men«e en solo aX d«part et qXi finalement 
troXYait Xne r«alit«.  

Les «YolXtions l«gislatiYes de ces derniªres an-
n«es, qXi poXssent les intercommXnalit«s ¢ agir 
aYec des PLUi, appXienW aXssi ceWWe YolonW« de 
r«dXire la consommation fonciªre. Les cadrages ¢ 
lȇ«chelle des intercommXnalit«s permettent Xne 
harmonisation des politiqXes «conomiqXes, et ©a 
les rend plXs lisible.   

SXr le ]«ro artificialisation nette, je serai Xn peX 
plXs timor«. Cela Ya d«pendre des conte[tes lo-
caX[ (contraintes, pression, etc.). 

DepXis ces toXtes derniªres ann«es (sXrtoXt de-
pXis 2015) :  
3 consWaWs impacWenW le monde agricole :  
x noXs sommes pass«s de 100 ¢ 20 prodXcteXrs : 

concenWraWion des Werres 

x noXs aYons connX les ann«es les plXs chaXdes 
dX siªcle 

x NoXs ne traYaillons plXs dX toXt dans les 
m¬mes condiWions climaWiqXes qXȇaYant, aYec 
des ph«nomªnes e[tr¬mes 

x noXs aYons Xn chalenge sXr les «nergies re-
noXYelables 

CȇeVW VoXYenW plXV facile de Ve dire qXȇon Ya meWWre deV 
panneaX[ phoWoYolWa±qXeV aX Vol. Lȇe[ploiWanW aXra alorV 
Xne peWiWe plXV-YalXe VXr VeV parcelleV. MaiV VXr le long 
Werme, noV Voci«W«V ne poXrronW paV accepWer de perdre 
ceWWe prodXcWion l¢. Donc, «qXiponV leV WoiWV deV cenWreV 
commerciaX[, leV parkingV de panneaX[ phoWoYolWa±qXeV ; 
le renoXYellemenW Xrbain, «qXiponV-le aX ma[imXm deV 
WechnologieV phoWoYolWa±qXeV aYanW dȇaller VXr deV WerreV 
agricoleV prodXcWiYeV WelleV qXȇon leV conna°W aXjoXrdȇhXi. 

 

 

 

 
Il \ a Yraiment Xne prise de conscience de la so-
ci«W« de se dire qX’il faXW faire aWWenWion ¢ ne 
pas laisser parWir la YaleXr ajoXW«e poXr qXe les 
g«n«raWions fXWXres ne noXs le reprochenW pas.  
 

Quand on a commencé à 
dire qu’il faudra réduire 
les zones dédiées à 
l’urbanisation, aux zones 
commerciales ou aux 
zones d’activités, ça n’a 
pas été dans un but de 
récupérer de la surface 
mais dans un but de 
prise de conscience 
globaleʒ Les produits 
agricoles finissent dans 
nos assiettesʒ  

Qui dit concentration dit 
perte de valeur ajoutée  
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Un ha ne vaut 
pas forcément 
un autre ha  

Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
N¯cÈ¼aÜ PETITJEANʍ  

Secrétaire adjoint de la Chambre  
d’Agriculture de Meurthe-et-Moselle ʞsuiteʟ 
 

 

 

 

 

 

 
Les docXmenWs de planificaWion, les SCoT en 
premier rang, onW effecWiYemenW Xn r¶le parWi-
cXlier ¢ joXer dans ce sens l¢. VoXs disie] qXe 
qXand on rend des Werrains ¢ l’agricXlWXre, on 
les rend ¢ l’agricXlWXre oX ¢ la soci«W«. PXis-
qX’on parle de YaleXr dX foncier, Xn ha YaXW-il 
Xn aXWre ha ? 

 

 

 

 

 

 

 

On saiW qX’agronomiqXemenW, les sols sonW 
diff«renWs.  

ChaqXe ha esW de la prodXcWion agricole mais 
aXssi le filWre «cologiqXe par rapporW ¢ l’eaX.  
Les agricXlteXrs se sont engag«s sXr les poli-
tiqXes pXbliqXes NatXra 2000 poXr maintenir la 
biodiYersit«,  

sXr des politiqXes ¢ enjeX[ poXr restaXrer la res-
soXrce en eaX et lȇam«liorer. A chaqXe fois qXe la 
profession est confront«e ¢ Xn challenge, elle se 
montre oXYerte ¢ la discXssion. 

PoXr l’essenWiel de la profession agricole, les 
principaX[ besoins sonW d’aYoir Xne r«aliW« 
«conomiqXe.  
Il faXt aXssi aller Yers Xn parWage «qXiWable de la 
YaleXr. Cȇest Xn choi[ de WoXs les joXrs poXr le 
ciWo\en de se dire qX ȇil faXt pr«serYer notre agri-
cXltXre poXr la prodXction et lȇaXtonomie alimen-
taire, par rapport ¢ la biodiYersit«, aX[ enjeX[ 
eaX et poXr Xn fXtXr meilleXr poXr les g«n«ra-
tions ¢ Yenir. 

 

La réalité économique 
ne fait plus rêver  
 

Notre exigence : faisons 
attention de ne pas priver 
nos sociétés du potentiel 
agricole des terres  
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
M¯ca�¼ WEBERʍ  

Président de la Fédération nationale des 
Parcs Naturels Régionaux et du Parc natuʣ
rel Régional des Vosges du Nord  

On enWend soXYenW les «lXs dire qXe le foncier 
rXral esW en qXelqXe sorWe leXr premiªre ri-
chesse eW qXe les commXnes rXrales peXYenW 
offrir aXWre chose (des parcelles plXs grandes, 
moins chªres…) CeWWe richesse fonciªre peXW-
elle ¬Wre r«dXiWe ¢ ce seXl aspecW de gisemenW 
Xrbanisable ? 

 

 

 

 

 

 

 

Cette qXestion de lȇXrbanisation a sans doXte «t« le 
moteXr dȇXne bonne partie des Parcs NatXrels R«-
gionaX[ de France.  

  

 

 

 

 

Le foncier «WaiW per©X comme Xne opporWXniW«. 
Il faXW changer ce regard sXr le foncier aX ni-
YeaX des «lXs rXraX[ mais Xrbains aXssi. Il faXW 
qXe la Yille prenne conscience qX’elle a besoin 
de la campagne, non pas comme des WerriWoires 
qXe l’on consomme ; eW qXe la campagne 
prenne conscience qX’elle a effecWiYemenW Xn 
poWenWiel foncier ¢ reYaloriser par des serYices 
rendXs ¢ la Yille.  

 

 

 

 

x Si demain on a besoin de photoYolta±qXe, dȇ«olien, 
de m«thanisation, cȇest dans les territoires rXraX[ 
qXȇon Ya deYoir constrXire ces alternatiYes l¢. Si on 
priYil«gie le photoYolta±qXe faisons-le sXr des es-
paces indXstriels, mais pas sXr des terres agricoles. 

x Les centres-boXrgs sont en train de se Yider alors 
qXȇil \ a Xn patrimoine architectXral disponible (3 
millions de logements Yacants en France) qXi ne de-
mandent pas mieX[ qXe dȇ¬tre modernis«s, r«noY«s. 
On ne peXt pas continXer de dire qXȇil faXt de lȇ«tale-
ment Xrbain poXr constrXire dX logement neXf.  

x On parle le plXs soXYent de friches indXstrielles. Or 
on sait bien qXe cȇest Xn potentiel e[tr¬mement limi-
t« (pollXtion, co½ts, etc.). 

 

 

Les PNR artificialisent moins 
sur le territoire à territoire 
comparatif non Parc  

 

LeV PaUFV QaWXUHOV U«JLRQaX[ GH FUaQFH e[iVWenW depXiV 
1967. IlV VonW aXjoXrdȇhXi 54, bienW¶W 55. 
NoXV aYonV 2 W\pologieV de parcV :  

x CeX[ WrªV rXraX[ eW qXi conVidªrenW qXe cȇeVW Xne 
Yraie fragiliW«. DX coXp, on eVVaie dȇapporWer Xn 
d«YeloppemenW par le biaiV de la proWecWion deV 
paWrimoineV naWXrelV eW cXlWXrelV ;  
E[empleV : QXe\raV, CaXVVeV dX QXerc\, P\r«n«eV 
Ari«geoiVeV  

x CeX[ conVWrXiW par r«acWion ¢ lȇ«WalemenW Xrbain.  
E[empleV : en �le de France, HaXWe Vall«e de la 
CheYreXVe, Ve[in Fran©aiV, OiVe Pa\V de France, 
G¤WinaiV fran©aiV  

A lȇoccaVion deV 50 anV deV ParcV NaWXrelV de France : 
r«aliVaWion dȇXne «WXde appel«e m YaleXr Vp«cifiqXe deV 
parcV } VXr leV diff«renceV danV lȇapproche WerriWoriale 
par leV PNR par rapporW ¢ dȇaXWreV WerriWoireV.  

Les parcs en France se 
sont toujours construits 
sur ces thématiques du 
foncier, de lutte contre 
l’étalement urbain  

Les PNR sont liés aux 
SCoT : on a une histoire 
commune de longue date   

Aujourd’hui, où l’on parle 
de zéro artificialisation, j’ai 
le sentiment que l’on en 
est à tourner une page 
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
M¯ca�¼ WEBERʍ  

Président de la Fédération nationale des 
Parcs Naturels Régionaux et du Parc natuʣ
rel Régional des Vosges du Nord  

 

 

 

 

 

 

 
 

On parle beaXcoXp de serYice rendX. Le congrªs 
des parcs, en 2018, «tait sXr ces th«matiqXes l¢. 
NoXs on YoXs rend Xn serYice, on prodXit poXr la 
Yille et les m«tropoles, reconnaisse] qXe noWre fon-
cier a aXssi Xne forme de YaleXr.  

  

 

 

 

 

 
Cette YaleXr doit ¬tre r«tribX«e mais pas forc«ment 
par des dispositifs fiscaX[. On peXt imaginer qXe 
dans le cadre des intercommXnalit«s, cette espªce 
de solidarit« entre Yille et campagne se constrXise, 
mais elle n«cessite Xne «YolXtion des mentalit«s.  

Un maire Yoit qXe, qXand sa commXne est bien pla-
c«e, elle est attractiYe. Il YeXt, dȇann«e en ann«e, ga-
gner en popXlation. Mais si on arriYe ¢ montrer aX[ 
«lXs locaX[ qXe finalement, sXr dX logement Yacant, 
sXr de la redensification, toXt en amenant la qXalit« 
de Yie dans les centres Xrbains, on arriYe dans lȇaire 
Xrbaine ¢ le faire, il joXera le jeX.  

Le regard qXi est port« aXjoXrdȇhXi est aXssi celXi 
de nos concito\ens. On ne peXt pas aYoir la m¬me 
qXalit« de Yie dans Xne maison de Yillage qXe dans 
Xn lotissement aYec 8 ¢ 9 ares et Xn jardin. On a 
aXssi des traYers, en termes de Yie sociale. 

Ce partage entre ce qXe lȇon peXt offrir comme 
alternatiYe, le regard qXe lȇon peXt porter sXr le 
foncier et les dispositifs qXi peXYent ¬tre mis en 
place, doit permettre dȇengager Xn changement .  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ce qXe YoXs noXs diWes, c’esW qXe les serYices ren-
dXs aX[ m«Wropoles doiYenW ¬Wre r«WribX«s, qXe 
finalemenW les espaces Xrbains onW besoin des 
WerriWoires rXraX[, noWammenW poXr les approYi-
sionner. Il faXW qX’on sorWe de ceWWe opposiWion 
rXral-Xrbain. Je pense aX conWraW de r«ciprociW«. 

ToXs les 10-15 ans, les praWiqXes de nos conci-
Wo\ens changenW. Ce changement peXt ¬tre Xne 
opportXnit« ¢ saisir poXr les territoires rXraX[.  

 

 

 

 

 

 

La politique des PNR 
aujourd’hui c’est de faire 
évoluer les mentalités et 
les pratiques entre ville 
et campagne  

On a bien conscience 
aujourd’hui que les corps de 
ferme du XIXè ou construits 
après-guerre par exemple, 
sont autant d’opportunité de 
créer du logement nouveau 
dans du bâti existant  

Faisons le pari de remettre de 
la vie dans les centres bourgs 
plutôt que de reconstituer en 
permanence des couronnes 
qui déséquilibrent totalement 
l’organisation de la commune 
 
Tous les maires de France 
ont la même préoccupation :  
que sa commune vive  
 
Nos concitoyens, il me semble, 
attendent aussi ce changement  

Des gens partent habiter 
dans des villes moyennes ou 
dans des territoires ruraux 
parce qu’ils gagnent en 
qualité de vie  
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
M¯ca�¼ WEBERʍ  

Président de la Fédération nationale des 
Parcs Naturels Régionaux et du Parc natuʣ
rel Régional des Vosges du Nord  

 

 

 

 

 

 

 

 

ConcrªWemenW, pXisqXe les Parcs naWXrels sonW 
des espaces d’e[p«rimenWaWion, de sensibilisaWion 
eW des oXWils p«dagogiqXes, poXrrie]-YoXs noXs 
donner d’aXWres e[emples compl«menWaires qXi 
illXsWrenW la maniªre de WraYailler des parcs poXr 
allier d\namisme «conomiqXe, aWWracWiYiW« des 
WerriWoires eW pr«serYaWion des espaces ? 

On r«dXit soXYent les Parcs ¢ la notion de pr«ser-
Yation des patrimoines, en particXlier natXrel. En 
fait, les PNR font dX d«Yeloppement local. 

  

 

On a la chance d’avoir un 
patrimoine architectural et 
urbain extraordinaire dans nos 
villages, qui fait la richesse 
touristique de la France, on doit 
en avoir conscience, saisir 
l’opportunité d’y mettre de la vie  

 

E[HPSOHV HQ PaWLªUH GH U«FLSURFLW«V 
x rendre poVVible la FRQVWUXFWLRQ GH E¤WLPHQW GH 

JUaQGH KaXWHXU HQ ERLV GHV VRVJHV : faire le 
pari eW monWrer qXe cȇeVW poVVible, en d«Yelop-
panW la filiªre boiV, par le biaiV de r«ciprociW«, 
par Xn WraYail en commXn. On aXra beVoin deV 
WerriWoireV YoiVinV eW aXVVi dȇing«nierie, donW 
WoXV leV WerriWoireV manqXenW. 

x QXe Ya-W-on faire demain poXr la PRELOLW« GaQV 
OHV WHUULWRLUHV UXUaX[ ? On a beVoin de poXYoir 
Ve d«placer, jXVqXe danV la pro[imiW«. CȇeVW Xne 
demande Vociale qXi Ya aller grandiVVanWe de la 
parW deV plXV jeXneV de noV conciWo\enV. Or, il 
VȇaYªre qXe deV jeXneV ne YeXlenW paV XWiliVer la 
YoiWXre (70 % deV jeXneV paVVenW le permiV de 
condXire danV leV WerriWoireV rXraX[ conWre 35 % 
¢ PariV) Ȃ dȇaXWreV formeV VonW ¢ d«Yelopper, en 
lien aYec leV WerriWoireV XrbainV YoiVinV. .  

C’est possible mais il faut 
se mobiliser pour y arriver  

 

E[HPSOH GHV VRVJHV GX NRUG  
! ¢ 1000 emploiV li«V ¢ la filiªre boiV - CommenW faire 

poXr mainWenir ceV emploiV eW leV d«Yelopper, eW en 
m¬me WempV r«pondre ¢ deV e[igenceV enYironne-
menWaleV ? 

La CharWe dX Parc (cadre l«gal) diW m paVVer par lȇ«cono-
mie poXr Xne for¬W plXV naWXrelle }. CȇeVW inW«reVVanW 
car on inYerVaiW le priVme. LȇeVVence naWXrelle qXi prend 
le deVVXV danV leV VoVgeV dX Nord eVW le h¬Wre (70% de 
la for¬W naWXrelle Ȃ 30% de r«VineX[).  
PRXU YaORULVHU «FRQRPLTXHPHQW OH ERLV LVVX GH QRV 
IRU¬WV, le PNR a : 
x men« Xne e[p«rimenWaWion VXr le h¬Wre comme boiV 

de VWrXcWXre  
x relanc« la fabricaWion de WraYaillonV en ch¤Waignier 

qXi nȇe[iVWaiW plXV VXr le WerriWoire deV VoVgeV dX Nord 
x lanc« Xn concoXrV deVign VXr dX mobilier en h¬Wre  
x miV en place Xne CharWe foreVWiªre dX WerriWoire cen-

Wr«e VXr la YaleXr «conomiqXe.  
 

De fa©on plXV large, leV PNR onW Xne PaUTXH FRQIL«H HQ 
JHVWLRQ SaU O’EWaW m VaOHXU PaUF NaWXUHO R«JLRQaO }. 
Ce VonW aXjoXrdȇhXi 2500 prodXiWV ¢ WraYerV le pa\V qXi 
VonW marqX«V, aYec Xn peWiW logo, Xn conWr¶le de la 
proYenance eW dX lieX o» ilV VonW WranVform«V. �a peXW 
aXVVi ¬Wre deV prodXiWV WoXriVWiqXeV, alimenWaireVȐ  
NoXV eVVa\onV dȇaller le plXV loin poVVible danV ce W\pe 
de d«marche de YaloriVaWion locale.  
AXprªV deV ciWo\enV, WoXV leV PNR onW Xne cellXle archi-
WecWXre oX XrbaniVme poXr donner deV conVeilV aX[ 
parWicXlierV danV leXrV projeWV eW eVVa\er dȇoXYrir le 
champ deV poVVibleV. ToXWefoiV, leV maireV eVWimenW 
qXȇil Ve paVVe peX de choVe danV leXrV cenWreV.  

! E[p«rimenWaWion en coXrV en YXe dȇaccompagner la 
r«habiliWaWion de b¤Wi qXi nȇeVW plXV VXr le march«, 
danV le bXW de reYaloriVer leV cenWreV, permeWWre la 
prodXcWion de logemenWV maiV aXVVi de d«Yelopper 
Xne filiªre li«e ¢ lȇarWiVanaW, ainVi qXe le VoXWien ¢ lȇ«co-
nomie locale. 
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
A¼a¯Â TOUBOLʍ  

Directeur Général de l’Etablissement Public 
Foncier de Lorraine ʞEPFLʟ 

CommenW aYe]-YoXs faiW «YolXer la poliWiqXe eW 
les missions de l’EPF en faYeXr d’Xne raWionali-
saWion de la consommaWion d’espaces ? Com-
menW perceYe]-YoXs la posiWion des «lXs face 
aX[ e[igences l«gislaWiYes eW rªglemenWaires 
croissanWes en faYeXr de l’«conomie fonciªre 
eW de la baisse de l’arWificialisaWion ? (e[emple 
de la gesWion des confliWs d’Xsages) 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

L’enjeX iniWial ¢ la cr«ation de l ȇEPFL dans les 
ann«es 60, «tait dȇaccompagner le d«Yeloppe-
ment «conomiqXe de ce qXi deYait deYenir la m«-
tropole lorraine (sch«ma DATAR).  

L’objecWif «tait de faire de grandes r«serYes 
fonciªres.  

ChacXn imagine ce qXe ©a YeXt dire aYec les \eX[ 
dȇaXjoXrdȇhXi : de grandes r«serYes fonciªres 
poXr accompagner le d«Yeloppement «cono-
miqXe. Ce d«Yeloppement «conomiqXe sȇest aXs-
si largement tradXit dans les faits. 

AXjoXrd’hXi, on a Xne lecWXre noXYelle, Xne 
prise de conscience sXr ces besoins d’aYoir Xn 
regard sXr la sobri«W« fonciªre, sXr le ]«ro arti-
ficialisation nette peXt-¬tre demain, m¬me si 
poXr lȇinstant on ne sait pas clairement ce qXe ©a 
YeXt dire.  

NoXs allons concentrer nos mo\ens techniqXes, 
hXmains, financiers sXr des interYentions qXi 
sont recentr«es sXr m lȇXrbain }, ¢ toXtes les 
«chelles poXr lȇEPF : le trªs Xrbain (les m«tro-
poles), les Yilles mo\ennes, les centres boXrgs.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Grandes réserves foncières 
et accompagnement des 
extensions urbaines, c’est 
comme ça que tous on 
imaginait l’aménagement  

 

EWaEOLVVHPHQW SXEOLF IRQFLHU G’EWaW = 
organiVme WechniqXe cr«« VXr Xn p«rimªWre 
poXr accompagner leV collecWiYiW«V localeV 
danV leXrV projeWV dȇam«nagemenW. Il WraYaille 
VXr demande deV collecWiYiW«V.  

Des opérations qu’on a pu 
accompagner dans le 
passé ne se feront plus 
avec l’EPF  

On partage avec les élus 
locaux la nécessité de 
s’emparer de ces sujets  

 

L’EPF GH LRUUaLQH 
x coXYre leV 4 d«parWemenWV de lȇe[. R«gion 

Lorraine 
x e[iVWe depXiV plXV de 45 anV 
Son acWion, concenWr«e iniWialemenW VXr la ma°-
WriVe fonciªre eW leV fricheV onW VX «YolXer aX fil 
dX WempV en foncWion deV demandeV eW aW-
WenWeV deV collecWiYiW«V. 
Lȇ«WabliVVemenW eVW piloW« par Xn conVeil dȇad-
miniVWraWion qXi eVW majoriWairemenW compoV« 
dȇ«lXV locaX[ : 28 membreV VXr 33 VonW iVVXV 
deV collecWiYiW«V (conVeil r«gional, d«parWe-
menWV, EPCI, repr«VenWanWV de lȇ�Wa)W, aX[qXelV 
VȇajoXWenW 5 Vocio -profeVVionnelV (chambreV 
conVXlaireV, SAFER, CESR).  
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
A¼a¯Â TOUBOLʍ  

Directeur Général de l’Etablissement Public 
Foncier de Lorraine ʞEPFLʟ ʞsuiteʟ 

DepXis Xn peX plXs de 5 ans, lȇEPF est trªs impliqX« 
sXr : 

x les sXjets de reYiWalisaWion de cenWre-boXrg : ma°-
trise fonciªre, accompagnement de d«marches Ȃ 
apport dȇing«nierie. 

E[emple : leV d«marcheV CĕXr de Ville, la poliWiqXe 
r«gionale en faYeXr deV YilleV mo\enneV ¢ Xne 
«chelle plXV rXrale, deV arWicXlaWionV aYec la R«gion 
VXr Va poliWiqXe de BoXrgV VWrXcWXranWV en milieX 
rXral (BSMR), deV poliWiqXeV cenWre boXrg, le pro-
gramme peWiWeV YilleV de demainȐ  

x la qXestion dX rec\clage foncier, les friches Ȃ Yers 
Xn changement dȇimage (accompagn« par lȇ�tat 
et la R«gion) : comment r«Xtiliser ces espaces ?  

 

 

Cela noXs amªne ¢ noXs interroger sXr la comple[i-
W« l«gislaWiYe eW rªglemenWaire poXr r«Xssir ¢ r«X-
Wiliser des espaces qXi onW d«j¢ Xne hisWoire. On 
est aX cĕXr dȇXn certain nombre de conWradicWions. 
On YeXt r«Xtiliser ces espaces poXr «Yiter la con-
sommation dȇespaces, mais on se heXrte ¢ des diffi-
cXlt«s techniqXes (rªglementation sites et sols pol-

lX«s), patrimoniales, sociales (conflits dȇXsage), en 
matiªre de biodiYersit«, Ȑ  

Les «lXs locaX[ sont qXotidiennement confront«s ¢ 
la comple[it« de lȇenjeX de la densification Xrbaine. 
Derriªre la densification, il a Xne crainte de Yoir 
am«nager des barres dȇimmeXblesȐ et cȇest plXs 
cher, plXs long, plXs risqX«. Les oXtils fiscaX[ ne 
sont pas ¢ la haXteXr.  

Cȇest aXssi Xn enjeX poXr la planificaWion Xrbaine 
poXr qXe les projets ne tombent pas en e[tension 
parce qXe pas cher, plXs facile, moins longȐ 

 

Se posent les qXesWions de :  

x la relation de lȇ«lX aYec sa popXlation : nos 
concito\ens marqXent des impatiences trªs 
fortes alors qXe r«habiliter Xn espace qXi a 
Xne histoire prend dX temps ;  

x LȇopportXnit« des friches ? Certaines friches 
nȇont plXs de Yocation dȇam«nagement ;  

x La d«sartificialisation/renatXration ? OXi mais 
comment faire ? Entre la m simple } d«sartifi-
cialisation et celle ¢ des fins agricoles, il \ a Xn 
goXffre techniqXe et «conomiqXe.  

 

 

On peut faire face à des 
levées de bouclier ʞde la 
populationʟ alors qu’on 
coche toutes les cases 
pour la réhabilitation de 
frichesʒ On ne peut pas 
mettre n’importe quoi 
n’importe où  

 

E[HPSOH G’RXWLO G«YHORSS« SaU O’EPF :  
x O’REVHUYaWRLUH GHV IULFKHV Ȃ ]oom VXr leV 

VoVgeV CenWraleV : conVWiWXWion dȇaWlaV deV 
fricheV indXVWrielleV eW XrbaineV aX mo-
menW de la r«YiVion dX SCoT, oXYerWXre en 
direcWion deV collecWiYiW«V deV m«Whodolo-
gieV poXr prendre en main ceV probl«ma-
WiqXeV de fricheV ; 

x O’aUWLFXOaWLRQ PLUL Ȃ VWUaW«JLH IRQFLªUH Ȃ 
WraYail r«cenW aYec lȇAGAP (Agence dȇUrba-
niVme Nord Lorraine) :  YerV Xn YoleW fon-
cier danV leV PLUi, plXV d«Yelopp« qXe ce 
qXȇon faiVaiW aXparaYanW eW aYec Xne 
orienWaWion plXV op«raWionnelle.  
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
GeÈØ©eÜ LINGENHELDʍ  

Président du groupe LINGENHELD 
 

CommenW les disposiWions l«gislaWiYes eW r«gle-
menWaires qXi YisenW ¢ limiWer la consommaWion 
fonciªre eW l’arWificialisaWion des sols impacWenW 
Yos missions ? QXelle esW YoWre approche de ces 
qXesWions eW commenW impacWenW-elles Yos mis-
sions ? Se r«alisenW-elles de la m¬me fa©on en 
milieX rXral eW en milieX Xrbain ?  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Le cadre r«glemenWaire se comple[ifie. Les 
maires nȇen peXYent plXs entre les PPRI, la r«dXction 
de lȇartificialisation, la pr«serYation de la biodiYersit« 
Yoire la compensation Ȑ les projets nȇaYancent pas.  

 

 

La pr«serYation de la biodiYersit« se troXYe dans 
toXs les projets, \ compris dans ceX[ qXi ne sȇ\ pr¬-
tent pas (par e[emple la reconYersion de lȇancienne 
raffinerie de Reichstett). Certains projets poXrraient 
lib«rer dX foncier mais Xne trop grande partie est 
attribX«e ¢ la compensaWion. Par e[emple sXr les 
220 ha dX site de Fessenheim, la CCI essa\e de n«-
gocier poXr m r«cXp«rer } 100 ha mais le reste est 
attribX« ¢ la pr«serYation de la biodiYersit«. Sans 
remettre en caXse la protection de lȇenYironnement, 
il faXt sȇinterroger sXr lȇint«r¬t des mesXres de com-

J’observe un tournant entre les 
années glorieuses où la 
construction était foisonnante 
et l’aménagement était vu 
comme un rattrapage du retard 
en termes d’infrastructures, et 
aujourd’hui la remise en cause 
environnementale, l’alerte sur 
la consommation foncière et la 
diminution des terres agricoles 
 
La valeur du foncier doit 
être mise en perspective 
avec la demande de foncierʒ 
Il faut satisfaire  la demande 
intelligemmentʒ La rareté 
entraîne une hausse du coût 
de construction pour les 
ménagesʒ  
 
La ó¯Ü¯ÈÂ dç SCÈT eÜã 
ÕØ¯ÁÈØd¯a¼e eã dÈ¯ã �ãØe 
ÕeÂÜ�e à ¼ÈÂ© ãeØÁe  

 

LH GURXSH LINGENHELD : enWrepriVe de 500-
600 perVonneV, pr«VenWe danV le Grand EVW, aX 
LX[emboXrg eW en Allemagne 
LȇenWrepriVe a progreVViYemenW «YolX« danV 
VeV miVVionV aX fil deV g«n«raWionV :  

x WraYail dX boiV ; 
x WraYaX[ pXblicV ; 
x rec\clage deV maW«riaX[ ;  
x WranVformaWion-YaloriVaWion de d«cheWV ;  
x d«pollXWion deV VolV ;  
x pXiV d«manWªlemenW de fricheV indXV-

WrielleV eW de b¤WimenWV (d«VamianWage eW 
d«moliWion) ;  

x aYanW dȇe[plorer le filon immobilier 
(loWiVVemenW, ]oneV dȇacWiYiW«V, conVWrXc-
Wion de b¤WimenWV) ; 

x eW enfin m«WhaniVaWion indXVWrielle.  

 

M. LINGENHELD, Pr«VidenW dX groXpe  : 
x eVW Xn enWrepreneXr 
x VȇinW«reVVe ¢ lȇam«nagemenW dX WerriWoire :  

! membre de lȇADEUS 
! membre de la CommiVVion Am«nage-

menW dX TerriWoire de la CCI. 
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 
GeÈØ©eÜ LINGENHELDʍ  

Président du groupe LINGENHELD ʞsuiteʟ 
 

pensation sXr les plateformes indXstrielles 
(aX[qXelles on impose la r«insertion dȇespªces qXi 
nȇ«taient pas pr«sentes).  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Par ailleXrs, les r«glementations manqXent parfois 
de pragmatisme dans leXr application, notamment 
lorsqXȇelles ne font pas de distinction entre les es-
paces rXraX[ et ceX[ Xrbains d«j¢ b¤tis.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

QXelles sonW Yos aWWenWes Yis-¢-Yis des docX-
menWs de planificaWion en WanW qXe chef d’enWre-
prise eW am«nageXr ? 

 

Le SRADDET est prometteXr mais il manqXe peXt-
¬tre de soXplesse car le Grand Est est caract«ris« 
par ses 800 km de frontiªres, ce qXi repr«sente de 
mXltiples opportXnit«s dȇaccXeil de popXlations. Il 
est n«cessaire de conceYoir et dȇappliqXer aYec intel-
ligence les rªglementations car la R«gion Grand Est 
ne conna°t pas r«ellement la sXrconsommation fon-
ciªre comme on peXt le Yoir dans dȇaXtres r«gions. 
Par e[emple, la taille mo\enne des terrains ¢ b¤tir 
est de 717 mt en Alsace, 957 mt en Champagne-
Ardenne, contre 1 200 mt en AqXitaine et 950 mt ¢ 
lȇ«chelle nationale.  

Lȇobjectif de r«dXction de 50 % (pos« ¢ 2030) dX 
r\thme de consommation fonciªre est d«j¢ atteint 
par rapport ¢ Xne sitXation ant«rieXre de di[ ans. 
Des efforts doiYent n«anmoins ¬tre faits poXr les 
commXnes nȇa\ant pas atteint cet objectif. QXant ¢ 
lȇobjectif de r«dXction de 75% dȇici 2050, il poXrra 
¬tre rediscXt« lors de la r«Yision dX SRADDET qXi 
deYra ¬tre effectX«e aprªs 6 ans de mise en ĕXYre.  

 

En comparaison avec des 
pays comme l’Allemagne 
ʞqui accompagne et aide 
les entreprises qui désirent 
s’implanterʟ, la France 
impose beaucoup plus de 
procédures  

Les communes apprécient 
de bénéficier de la Taxe 
Locale d’Equipement ʞTLEʟ 
pour équilibrer leur 
fiscalité vis-à-vis des 
taxes, afin de pouvoir 
investir dans des projets  

Dans les exemples cités, il 
y a peut-être des histoires 
différentes, des héritages 
du passé différents et des 
topographies différentes  
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 

EFKaQJHV 
 

GeÈØ©eÜ LINGENHELD  
La CCI constate Xne inad«qXation entre les 
besoins dȇe[tension des entreprises de 
centre-Yille et la faible disponibilit« dX fon-
cier en centre-Yille qXi les oblige ¢ en sortir. 
La petite indXstrie sort ainsi progressiYe-
ment des centres et laisse place ¢ dX loge-
ment. PoXrtant, dans les centres, les friches 
militaires ainsi qXe les espaces SNCF consti-
tXent Xne r«serYe fonciªre.   

 

A¼a¯Â TOUBOL  
Si on regrette la comple[iW« qXi enWoXre la 
reconYersion des friches, cȇest le r¶le des 
techniciens dȇagir aYec les collectiYit«s dans 
cette comple[it« qXi e[iste en r«ponse aX[ 
attentes contradictoires de notre soci«t« 
(«cologie, patrimoine, qXalit« de Yie), ce qXi 
demande dX temps et de lȇanticipation. 

Lȇinad«qXation des oXtils et des mo\ens dis-
ponibles poXr mobiliser les filiªres locales. Par 
e[emple le Centre PompidoX ¢ Met] a «t« 
constrXit ¢ partir dȇXne charpente r«alis«e en 
Allemagne car les entreprises de France ne 
parYiennent pas ¢ mXtXaliser Xn oXtil capable 
de traiter Xne charpente de cette taille, alors 
qXe les Allemands ont sX e[ploiter les fonds 
eXrop«ens poXr se doter de ces oXtils. 

 

GeÈØ©eÜ LINGENHELD  
La filiªre de WransformaWion dX bois en 
France doiW ¬Wre renforc«e car, bien qXe la 
France compte de nombreXses for¬ts (la R«-
gion Grand Est comporte 37% de sXrfaces 
en for¬t), les entreprises se concentrent plX-
t¶t sXr le sciage dX bois brXt qXi ne permet 
pas de cr«er de la YaleXr ajoXt«e. 

Une r«fle[ion sXr l'effacement des limites 
entre Xrbain et rXral deYant leXrs liens 
dȇinterd«pendance, comme le montrent les 
politiqXes naissantes en Lorraine (mais qXi 
e[istaient d«j¢ ¢ MXnich dans les ann«es 
1990) de contractXalisation aYec les agricXl-
teXrs poXr garantir des pratiqXes agricoles 
respectXeXses de lȇenYironnement et pr«ser-
Yer la ressoXrce en eaX en amont des Yilles. 
Les M«Wropoles doiYenW composer eW inW«-
grer leXr hinWerland dans leXr d«Yeloppe-
menW poXr obWenir Xne Y«riWable coh«-
sion. C’esW l¢ aXssi le r¶le dX SCoT.  

 

 
QXelV VonW leV leYierV d'acWion poXr leV «lXV qXi 
VonW aWWach«V ¢ leXr foncier, qXi VoXhaiWenW 
pr«VerYer deV eVpaceV de YerdXre danV leXr 
enYeloppe Xrbaine, m¬me danV Xne commXne 
rXrale ; oX qXi YoXdraienW «YiWer le co½W d'Xne 
e[WenVion Xrbaine (foncWionnemenW eW enWreWien 
deV YoirieV) ? Car le comblemenW deV denWV 
creXVeV d«pend de l'e[iVWence de celleV-ci alorV 
qXe cerWaineV WerreV ne VonW ni conVWrXcWibleV 
(en raiVon dX riVqXe inondaWion) ni adapW«eV ¢ 
la prodXcWion agricole. Il VeraiW inW«reVVanW de 
chercher deV VolXWionV permeWWanW la conVWrXc-
Wion danV ceV ]oneV. 

 

DDT deÜ VÈÜ©eÜ  
Lȇ�tat se positionne comme Xn �tat e[pert, fa-
cilitateXr et incitateXr, ce qXi sera prolong« 
dans le cadre de la fXtXr Agence Nationale 
poXr la Coh«sion des Territoires (ANCT). Il rap-
porte «galement des sitXations o» la mobilisa-
tion des serYices de l'�tat et de la Pr«fectXre 
deYient Xrgente car aXcXne concertation aYec 
ces m¬mes serYices n'a «t« men«e en amont 
dX projet. En oXtre, la YaleXr dX foncier d«-
pend «galement de son Xsage et lȇ«YolXtion 
d«mographiqXe nȇest pas ¢ la haXteXr des at-
tentes, aYec Xn Yieillissement de la popXlation.  
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Tab¼e ØÈÂde ÜçØ ¼a óa¼eçØ dç ¨ÈÂc¯eØ 
 

EFKaQJHV (VXiWe) 
 

M¯cae¼ WEBER  
Il \ a Xn risqXe ¢ n«gliger la biodiYersit« 
dans les projets. Il est n«cessaire de d«pas-
ser la Yision de l’homme dominanW la na-
WXre alors qXe l’homme n’esW qX’Xne com-
posanWe de la biodiYersiW«.  

Par rapport aX[ dents creXses, m¬me si 
chaqXe territoire est le prodXit dȇXne his-
toire particXliªre, il reconna°t qXe les leYiers 
dȇaction des maires sont plXt¶t restreints : il 
manqXe aXjoXrd’hXi Xn oXWil fiscal par 
rapporW ¢ la r«noYaWion dX b¤Wi e[isWanW 
et ¢ la mobilisation des logements Yacants. 
Il est n«cessaire de renYerser la fiscaliW« 
poXr qX’elle encoXrage des op«raWions de 
qXaliW«. Il salXe le traYail effectX« par le 
D«partement dX Bas-Rhin sXr la Yalorisation 
des maisons alsaciennes entre mise en Ya-
leXr dX patrimoine et modernisation. Il se-
rait «galement int«ressant de se pencher 
sXr lȇ«YolXtion dȇaXtres ph«nomªnes comme 
la densification, lȇaccompagnement des 
centres-boXrgs, les r«sidences dȇarchitectes 
oX les maisons alsaciennes dX XXIªme 
siªcle.  

Il constate la m¬me Wension en Wermes de 
mo\ens ¢ mobiliser poXr l’agricXlWXre. On 
demande aXjoXrdȇhXi ¢ lȇagricXltXre de se 
transformer totalement en trªs peX de 
temps, alors qXe les agricXlteXrs nȇont fait 
jXsqXȇ¢ pr«sent qXe sXiYre les demandes de 
lȇ�tat. Ce changement Yers le modªle pro-
dXctiYiste sȇest effectX« en 20-30 ans alors 
qXȇon leXr demande aXjoXrdȇhXi en 5 ans de 
faire «YolXer radicalement leXr modªle de 
prodXction. De m¬me poXr la filiªre bois : la 
for¬t ne peXt pas prodXire plXs qXe ce qXe 
lȇenYironnement lXi permet de donner. Il 
semble dªs lors n«cessaire dȇaccompagner 

lȇensemble des acteXrs poXr qXe la YaleXr 
dX foncier soit r««YalX«e, non seXlement 
«conomiqXement, mais aXssi dans lȇesprit 
de nos concito\ens.  

 

GeÈØ©eÜ LINGENHELD  
Il est n«cessaire d’appliqXer aYec inWelli-
gence la r«glemenWaWion poXr pr«serYer 
la coh«rence de l’am«nagemenW dX Werri-
Woire. 

Il obserYe «galement Xn d«calage entre cer-
taines entit«s comme le Conseil National 
poXr la Protection de la NatXre et les be-
soins des entreprises, ainsi qX'Xn sXrdimen-
sionnement des mesXres de compensation. 

 

D’aprªs les «changes de la Wable ronde, on 
consWaWe qXe les projeWs demandenW de la 
nXance eW Xn arbiWrage enWre des inW«r¬Ws 
parfois conWradicWoires eW diYergenWs.  

 

M¯ce¼ HEINRICH rappelle qXe : 

x si les SCoT, en tant qXȇoXtils de planifica-
tion, sont le frXit de bonnes intentions, 
leXr r«alisation demande des oXWils adap-
W«s aX[ politiqXes soXhait«es (comme 
lȇEPFL, les actions CĕXr de Ville, des d«-
marches comme m BXild In M\ Back 
Yard }) ; 

x l'enjeX est par e[emple d'inYerser la fisca-
liW«. La constrXction d'Xne maison indi-
YidXelle en e[tension reste plXs abordable 
qXe la r«habilitation dȇXne maison an-
cienne. Il ne sȇagit pas dȇemp¬cher le d«Ye-
loppement des actiYit«s «conomiqXes 
mais dans le secteXr de lȇhabitat il manqXe 
des oXtils coh«rents aYec les politiqXes ; 

x les int«r¬ts et les aWWenWes des popXlaWions 
sont contradictoires aXtoXr dX foncier 
agricole.  
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OBJECTIF ZAN  
RÉFLEXIONS NATIONALES ET POSITIONNEMENT DE LA FÉDÉSCOT  
 

Sãe¼¼a GASSʍ  
Directrice de la Fédération Nationale des SCoT 
 

 
 

ZAN  
Un objecWif eXrop«en ¢ 2050 
Un objecWif de campagne (2017) 
Une acWion dX plan biodiYerViW«) 

 

AYaQF«HV HW WUaYaX[ HQ FRXUV  
x JXilleW 2019 G«o porWail VXr lȇar-

WificialiVaWion 
x EW« 2019 : �WXde France SWraW«-

gie : leYierV dȇacWion 
x 2019 : RapporW VXr lȇ«conomie 

YerWe dX CEV m leV enjeX[ eW leV 
oXWilV «conomiqXeV ¢ mobili-
Ver } 

x 2019-2020 : groXpe de WraYail 
lanc« par 3 MiniVWªreV 

 
! IPSOLFaWLRQ HW FRQWULEXWLRQ 

F«G«SCRT 
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EXPÉRIENCES DE SCOT ET PERSPECTIVES 
 

Oçã¯¼Ü eã Á�ãÈdeÜ d’aÂa¼öÜe de ¼a cÈÂÜÈÁÁaã¯ÈÂ ¨ÈÂc¯¢Øe  
 
Eóe ZIMMERMANNʍ 
Référente Territoire Est à la Fédération des 
SCoT 

EnseignemenWs de l’enqX¬We de la F«d«ra-
Wion naWionale des SCoT (Grand EsW Ȃ BoXr-
gogne Franche ComW«)  

 

 

 

 

 

 

 

 

EfforWs en maWiªre de consommaWion fonciªre  

LȇenqX¬te a r«Y«l« la plXralit« des bases de don-
n«es Xtilis«es : les SCoT ont mobilis« en majorit« 
les fichiers fiscaX[ MAJIC mais aXssi des donn«es 
cartographiqXes (BD OCS oX aXtre orthophoto-
plans) oX des donn«es cibl«es sXr lȇhabitat 
comme les donn«es SITADEL.  

Les objectifs de consommation fonciªre sont g«n«-
ralement d«clin«s par EPCI (67% des r«pondants) 
et par grandes th«matiqXes : ~ des r«pondanWs se 
concenWrenW e[clXsiYemenW sXr le sXjeW de l’habi-
WaW alors qXȇXn tiers obserYe jXsqXȇ¢ 6 grands sX-
jets qXi ont trait ¢ la consommation fonciªre.  

LȇenqX¬te montre :  

x Xne h«t«rog«n«it« poXr la p«riode de r«f«rence : 
le choi[ d«pend dX moment o» sont engag«s les 
traYaX[ et de la disponibilit« des donn«es ; 

x Xne anal\se des donn«es qXi sȇaffine aYec le 
temps, aYec Xn d«Yeloppement des m«-
thodes telles qXe les releY«s de terrain oX les oXtils 
SIG m mXscl«s } ;  

x Xne «YolXtion de la demande en matiªre dȇindica-
teXrs de m qXalit« }, aXjoXrdȇhXi encore peX d«Ye-
lopp«s ; 

x la grande diYersit« des chiffres de la consomma-
tion : de 12 ha/an jXsqXȇ¢ 120 ha/an.  

 

EWXGH PHQ«H HQ G«FHPEUH 2019 aXSUªV 
GHV SCRT GX GUaQG EVW HW GH BRXUJRJQH 
FUaQFKH-CRPW« 
18 SCoT r«pondanWV, VoiW preVqXe 50% deV SCoT 
en YigXeXr (Xne majoriW« en RGE). 
50% deV SCoT r«pondanWV :  
x VonW applicableV depXiV aX moinV 5 anV 
x nȇaYaienW paV fi[« dȇobjecWifV foncierV lorV de 

lȇ«laboraWion de leXr premier SCoT 
x VonW en phaVe de r«YiVion, principalemenW dXe ¢ 

deV «YolXWionV de p«rimªWre ceV derniªreV an-
n«eV 

La plXparW deV SCoT r«pondanWV onW r«aliV« Xn 
bilan enWre 2015 eW 2019, m¬me Vi cerWainV nȇonW 
paV eX le WempV de le faire aYanW dȇengager leXr 
r«YiVion.  
Le WraYail dȇanal\Ve de la conVommaWion fonciªre 
eVW VoXYenW aVVXr« en inWerne par leV VWrXcWXreV 
porWeXVeV de SCoT, aYec lȇappXi deV AgenceV dȇUr-
baniVme. 

Le choix des données est 
fonction de la disponibilité 
temporelle des bases de 
données et de la capacité 
d’exploitation de chaque SCoT  
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Oçã¯¼Ü eã Á�ãÈdeÜ d’aÂa¼öÜe de ¼a cÈÂÜÈÁÁaã¯ÈÂ ¨ÈÂc¯¢Øe  
 
Eóe ZIMMERMANNʍ 
Référente Territoire Est ʞsuiteʟ 

Les objecWifs de mod«raWion de la consomma-
Wion fonciªre «YolXenW enWre : 

x lȇ«laboration dX SCoT : ils Yarient entre Xn maintien 
des tendances et Xne diminXtion de lȇordre de 50%  

x sa r«Yision : sentiment qXȇXn plafond de r«dXction 
est atteint, les objectifs sont alors d«clin«s par pa-
lier en fonction de la croissance d«mographiqXe 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

LȇenqX¬te montre qXe les traYaX[ des SCoT se foca-
lisent g«n«ralement sXr lȇhabitat alors qXe dans 
75% des cas, l’habiWaW repr«senWe en sXrface 
moins de 50% de la consommaWion fonciªre 
consWaW«e. N«anmoins ce constat d«pend de ce 
qXe le SCoT choisit dȇanal\ser et dX degr« de fi-
nesse de son obserYation et de son anal\se de la 
consommation fonciªre.  

Globalement les objectifs de densit« sont atteints, 
sXrtoXt lorsqXe les densit«s sont plXs fortes, dans 
les niYeaX[ les plXs haXts de lȇarmatXre Xrbaine.  

SeXlemenW 30% de la prodXcWion se faiW en e[-
Wension, d’aprªs les bilans Wransmis.  

 

 

 

 

 

 
 

Mise en ĕXYre des SCoT eW perspecWiYes  

Le sXiYi des prescriptions se fait en interne (poXr 2/3 
des SCoT r«pondants), ¢ partir de diff«rents oXtils 
comme le d«Yeloppement dX SIG, des obserYa-
toires, des tableaX[ de sXiYi (en fonction des 
mo\ens et des attentes des «lXs). Le fait de d«Yelop-
per des oXtils g«r«s en interne permet de r«aliser le 
bilan et lȇ«YalXation dX SCoT en r«gie et/oX en colla-
boration «troite aYec les Agences dȇUrbanisme. Le 
sXiYi en matiªre de compatibilit« des PLU et PLUi 
est Xn leYier fort, r«gXliªrement mobilis«, poXr at-
teindre les objectifs fi[«s : prªs de 80% des PLU et 
PLUi en YigXeXr ont ¢ leXr toXr limit« la consomma-
tion fonciªre dȇaX moins 50% m¬me si des efforts 
restent ¢ faire par endroit.  

Les nombreXses remarqXes sXr des approches dif-
f«renci«es et plXs qXalitatiYes (morphologie Xr-
baine, int«gration pa\sagªre et architectXrale, ra-
fra°chissement par le Y«g«tal) illXstrent la YolonW« 
des SCoT d’aller aX-del¢ des mesXres pXremenW 
qXanWiWaWiYes.  

Le traYail des SCoT ne porte pas qXe sXr le foncier : 
ils traYaillent «galement sXr lȇhabitat, lȇ«conomie, le 
commerce, lȇ«nergie, la sant«, lȇalimentationȐ 

Les efforts de densité ʞobjectifs 
et constatsʟ questionnent le 
sujet de l’accompagnement et 
de l’ingénierie sur les territoires 
à plus faible densité   
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Oçã¯¼Ü eã Á�ãÈdeÜ d’aÂa¼öÜe de ¼a cÈÂÜÈÁÁaã¯ÈÂ ¨ÈÂc¯¢Øe  
 
DÈÁ¯Â¯×çe POTIER ʞsuiteʟ 

 

 

EFKaQJHV 
 

A lȇ«chelle nationale, 40% des SCoT sont de 
2ªme oX 3ªme g«n«ration, 73% ALUR et 93% 
Grenelle. La F«d«ration Nationale des SCoT 
mettra en place Xn centre de ressoXrces afin 
dȇaYoir les bilans des SCoT en France, et 
dȇaYoir Xne approche bottXm Xp de la r«dXc-
tion de la consommation dX foncie sXiYie 
dans ces bilans.  

Gr¤ce ¢ la p«dagogie des SCoT, la consom-
mation fonciªre a diminX« : non seXlement 
en termes de ]ones d«di«es ¢ lȇXrbanisation 
mais aXssi en termes de consommation r«-
elle.  

LȇobserYatoire national permet de d«gager 
des tendances nationales oX de faire des 
comparaisons. La F«d«ration Nationale des 
SCoT a «YalX« Xne diff«rence de 5% ¢ 150% 
entre les donn«es nationales et locales. Ils 
ont leXr int«r¬t notamment poXr les terri-
toires rXraX[ qXi ne disposaient pas de 
lȇing«nierie n«cessaire aXparaYant. 

LȇObserYatoire r«gional dX foncier mis en 
place dans le cadre dX SRADDET propose 
Xne base de donn«es mais pas Xne m«tho-
dologie commXne. 

 

 

 

 

 

 

 

LȇenjeX poXr les SCoT repose plXt¶t sXr la 
continXit« de leXr m«thode poXr disposer 
de donn«es comparables. les indicateXrs 
d«Yelopp«s localement sont le frXit dȇXn tra-
Yail qXi a Xne YaleXr dans le temps : ils ont 
«t« constrXits par des «lXs qXi se sont ap-
propri«s leXr comp«tence de planification et 
dȇXrbanisme, qXi ont cherch« ¢ sXiYre leXrs 
objectifs et qXi ont mobilis« poXr le faire de 
lȇargent pXblic. Ils ont aXssi Xne YaleXr d«-
mocratiqXe et de n«gociation locale : ils doi-
Yent serYir dȇoXtils de discXssion entre lȇ�tat, 
la R«gion et les «lXs locaX[.  

Les chiffres nationaX[ attribXent enYiron 
64% de lȇartificialisation ¢ lȇhabitat, 16% aX[ 
infrastrXctXres et «qXipements, 7% aX d«Ye-
loppement «conomiqXe et ¢ lȇam«nagement 
commercial. LȇenqX¬te dans le Grand Est a 
montr« la part minoritaire de lȇhabitat dans 
lȇartificialisation. Elle a aXssi montr« qXe 
dȇaXtres projets, comme ceX[ li«s ¢ la pro-
dXction dȇ«nergies renoXYelables, sont trªs 
consommateXrs dȇespace. PoXrtant cȇest 
bien ¢ partir des donn«es nationales qXe se 
font les «changes dans le groXpe de traYail 
sXr le ]«ro artificialisation nette, donc lȇac-
cent sera mis sXr lȇhabitat car on ne dispose 
pas dȇoXtils dȇobserYation sXffisamment par-
tag«s  
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L’ACCOMPAGNEMENT DES SCOT PAR LES 
AGENCES D’URBANISME 
 
BeÂÈ¯ã LEBOUCHERʍ  
Chargé d’études foncier à l’AUDRR ʞAgence 
d’Urbanisme de la Région de Reimsʟ  

 

 

IPSOLFaWLRQ GH O’AJHQFH G’XUEaQLVPH GH 
RHLPV VXU 2 SCRT : 2 VLWXaWLRQV HW P«-
WKRGHV GLII«UHQWHV 
 
SCRT GX G«SaUWHPHQW GHV AUGHQQHV : D«bXW 
dȇ«laboraWion 
Ce WerriWoire eVW caracW«riV« par :  

x deV d\namiqXeV d«mographiqXeV eW «cono-
miqXeV aWoneV, Xn WiVVX r«VidenWiel homo-
gªne eW peX denVe (enWre 10 eW 15 log/ha, 
principalemenW indiYidXelV), Xne forWe pr«-
Vence deV reVVoXrceV agricoleV eW foreVWiªreV ;  

x deV opporWXniW«V : de nombreXVeV fricheV eW 
Xne imporWanWe Yacance commerciale eW r«Vi-
denWielle aX nord deV ArdenneV, enjeX[ VXr 
leVqXelV leV «lXV onW demand« de WraYailler 
danV le cadre dX ]«ro arWificialiVaWion neWWe.  

 
LH SCRT GH Oa R«JLRQ GH RHLPV : approXY« en 
d«cembre 2016 Ȃ VXiYi annXel eW bilanV 

! PRGLILFaWLRQV P«WKRGRORJLTXHV HQ UaLVRQ 
GH O’«YROXWLRQ GHV GRQQ«HV : leV fichierV fon-
cierV, XWiliV«V lorV de lȇ«laboraWion dX SCoT, 
nȇ«WaienW paV diVponibleV dªV 2017 poXr leV 
premiªreV ann«eV de VXiYi. Afin de VXiYre la 
conVommaWion dX foncier, lȇAgence dȇXrba-
niVme a donc eX recoXrV ¢ la phoWo-
inWerpr«WaWion poXr rep«rer leV noXYeaX[ 
VecWeXrV arWificialiV«V. 

 
LȇobligaWion l«giVlaWiYe de VXiYi ¢ coXrW Werme im-
poVe n«anmoinV de choiVir, dªV lȇ«laboraWion, Xne 
m«Whode dȇanal\Ve WranVpoVable aX VXiYi. 
 

importance de travailler 
ʥ en agilité ʦ en 
échangeant avec les 
personnes publiques 
associées, en établissant 
des définitions avec les 
acteurs  

Devant un tel écart 
entre les données, et 
d’autant plus avec les 
exigences du SRADDET, 
la tentation est forte 
pour les territoires de 
choisir une période de 
référence arrangeante 
et une méthode à façon 
d’opportunité  
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TÉMOIGNAGES DE SCOT 
 
L’aÕÕØÈce ×ça¼¯ãaã¯óe dç ¨ÈÂc¯eØ ÕaØ ¼eÜ SCÈTʍ óeØÜ de ÂÈçóe¼¼eÜ ÕØaã¯×çeÜ  

 
C¼açd¯e LEITZʍ 
Directrice du SCoT des Territoires de l’Aube 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Lors de l’«laboraWion dX SCoT des WerriWoires de 
l’AXbe, l’enjeX foncier a «W« abord« de maniªre 
WransYersale eW conWinXe ¢ WraYers des qXes-
WionnemenWs.  

Les trois Yolets dX DOO dX SCoT des territoires de 
lȇAXbe traitent toXs dX foncier.  

x premier Yolet : pr«serYaWion des morphologies 
Xrbaines eW Yillageoises eW sXr Xn d«Yeloppe-
menW adapW« eW proporWionn«, traite :  

 dX respect des morphologies,  

 dX respect dX fonctionnement dX territoire,  

 de la pr«serYation des espaces de respiration,  

 de la priorisation des espaces libres,  

 de la reconqX¬te dX b¤ti ancien 

Un traYail de mise en «Yidence des dents 
creXses ¢ plXs forts enjeX[, et dȇ«chelonnement 
de lȇoXYertXre ¢ lȇXrbanisation poXr r«pondre ¢ 
la demande des commXnes est r«alis«.  

 

CRQVWUXFWLRQ GX SCRT GHV WHU-
ULWRLUHV GH O’AXEH 
SCoT de la R«gion Wro\enne, ap-
proXY« en 2011, r«YiV« en 2016 
eW SCoT dX PNR de la For¬W 
dȇOrienW, approXY« en 2014 
!  AXMRXUG’KXL :  
9 inWercommXnaliW«V donW Xne 
CommXnaXW« dȇAgglom«raWion,  
256 000 habiWanWV, 80% dX Werri-
Woire dX d«parWemenW 
UQH JUaQGH GLYHUVLW« : de pa\-
VageV, de YaleXrV paWrimonialeV, 
de logiqXeV dȇoccXpaWion deV VolV 
eW donc de preVVion fonciªre.  

 

L’objectif était également de 
sortir de la logique de quotas 
suivie dans les premiers 
SCoT, qui avait tendance à 
placer les objectifs chiffrés 
au cœur des échanges avec 
les élus au détriment du 
projet de territoire  
 
Cette volonté politique s’est 
traduite par une approche 
globale de l’urbanisme et une 
démarche qualitative 
d’élaboration du SCoT qui 
privilégiait la compréhension 
des phénomènes 
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TÉMOIGNAGES DE SCOT 
 
L’aÕÕØÈce ×ça¼¯ãaã¯óe dç ¨ÈÂc¯eØ ÕaØ ¼eÜ SCÈTʍ óeØÜ de ÂÈçóe¼¼eÜ ÕØaã¯×çeÜ  

 
C¼açd¯e LEITZʍ 
Directrice du SCoT des Territoires de l’Aube 

  
 

 

x deX[iªme Yolet : ProW«ger la carWe d’idenWiW« de 
nos WerriWoires, propose dȇidentifier et de pr«-
serYer la biodiYersit«, la Y«g«tation remar-
qXable, les pa\sages, les continXit«s «colo-
giqXes oX encore de prendre en compte le po-
tentiel p«do-agronomiqXe et «conomiqXe des 
terres et le risqXe dȇinondation. Une nomencla-
tXre a «t« «tablie en sXpport des PLU afin de 
Yaloriser les «l«ments identitaires. 

x troisiªme Yolet : Pr«serYer les «qXilibres «co-
nomiqXes eW commerciaX[ qXi Yise ¢ faciliter 
la mXtXalisation et lȇoptimiser des ]ones d«j¢ 

e[istantes.  

 

Les anciens SCoT ont montré 
que les enjeux du SCoT n’étaient 
pas dans l’arbitrage entre 
l’inscription ou non dans une 
enveloppe urbaine mais plutôt 
dans l’accompagnement des 
communes dans la mise en 
œuvre d’un urbanisme de 
qualité dans les documents 
d’urbanisme communaux  
 
Cette démarche, axée sur la 
qualité de l’urbanisme plutôt que 
sur des quotas imposés, est 
possible uniquement si le SCoT 
accompagne les élus 
communaux pour qu’ils 
s’approprient les orientations en 
amont de l’avis de compatibilité 
ʞguides de compatibilité, fiches, participation 
aux porter à connaissance…)  

 

En prenant en considération 
ces différents enjeux, 
l’approche foncière se définit 
d’elle-même sans passer par 
des objectifs chiffrés  
 
Le suivi du SCoT permet 
également d’observer les 
tendances, d’alerter les élus en 
conséquence et de réaliser des 
travaux d’approfondissement au
-delà des études réalisées dans 
le cadre de son élaboration  

 

EFKaQJHV 
 

Les interYentions de la salle ont mis 
en «Yidence l’imporWance dX choi[ 
dX bXreaX d’«WXdes eW le r¶le des 
SCoT qXi complªWenW le WraYail de 
ces derniers en prodXisant des 
anal\ses et des cartographies.  

ClaXdie Leit] pr«cise «galement qXe 
lȇ«YalXation des YaleXrs p«do-
agronomiqXes des parcelles est r«a-
lis«e gr¤ce ¢ Xne carte «labor«e par 
la Chambre dȇAgricXltXre.  
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TÉMOIGNAGES DE SCOT 
 

EÂeØ©¯e eã ¨ÈÂc¯eØ daÂÜ ¼eÜ SCÈTʍ ¯ÂÂÈóaã¯ÈÂ eã cÈÁÕaã¯b¯¼¯ã�  
 
LaçØeÂce BERTRANDʍ 
Directrice du SCoT des Vosges Centrales 

  
 

 

 

Le potentiel de prodXction dȇ«nergies renoXYe-
lables est important sXr le territoire aYec la filiªre 
bois (d«laiss«s et d«chets peX e[ploit«s), mais pas 
seXlement .  

 

D«PaUFKH m «QHUJLH } GHV VRVJHV  
CHQWUaOHV 
 

2007 : Arr¬W dX 1er SCoT  -   2009 : ApprobaWion dX 
1er PCAET 
 

D«YeloppemenW dȇXne VWUaW«JLH «QHUJ«WLTXH : forWe 
implicaWion deV acWeXrV locaX[, donW la Yille dȇEpi-
nal qXi poVV«daiW d«j¢ Xn grand r«VeaX de cha-
leXr boiV, eW par la pr«Vence de peWiWV r«VeaX[ de 
chaleXr diVperV«V en milieX rXral. 
 

2019 : R«YLVLRQ GX SCRT («OaUJL) + PR\HQV 
TEPCV + SRUWaJH PCAET par le V\ndicaW mi[We :  

x «WXde VXr le poWenWiel «nerg«WiqXe (en r«gie, 
pXiV approfondie aYec Xn bXreaX dȇ«WXdeV)  

x «laboraWion dȇXn Vch«ma «olien eW cr«aWion 
dȇXne Voci«W« dȇinYeVWiVVemenWV parWicipaWifV 
TerreȇENR ¢ Epinal 
! objecWif : qXe leV reWomb«eV «conomiqXeV de la 

prodXcWion «nerg«WiqXe «olienne reVWenW VXr le 
WerriWoire eW VoienW r«injecW«eV poXr la r«noYa-
Wion de logemenWV 

x programmaWion YerV O’aXWRQRPLH «QHUJ«-
WLTXH GX WHUULWRLUH G’LFL 2050, REMHFWLI LQW«-
JU« ¢ Oa U«YLVLRQ GX SCRT :  
! la r«dXcWion de 50% de la conVommaWion 

«nerg«WiqXe par rapporW ¢ 2010 
! Xne prodXcWion iVVXe ¢ 100% deV «nergieV 

renoXYelableV eW de r«cXp«raWion 
x projeWV en lien aYec la PRELOLW« : plaWe-forme 

mobiliW« (animaWrice ¢ WempV plein), promo-
Wion deV d«placemenWV inWerenWrepriVeV, 
achaW dȇXne floWWe dȇaXWoparWageȐ De plXV, le 
SCoT impoVe aX[ p¶leV VWrXcWXranWV dX Werri-
Woire de propoVer deV VWaWionV de recharge 
poXr leV YoiWXreV «lecWriqXeV. 

 

PULQFLSHV IRQFLHUV GX SCRT U«YLV« GHV 
VRVJHV FHQWUaOHV  
ObjecWif de r«dXcWion par qXaWre, dȇici 2030, dX 
r\Whme de conVommaWion deV Werre agricoleV, 
naWXrelleV eW foreVWiªreV par rapporW ¢ la p«riode 
2001-2014. 

x localiVer 95% deV logemenWV prodXiWV danV 
lȇenYeloppe Xrbaine e[iVWanWe 

x mobiliVer 30% deV logemenWV YacanWV 
x accenW miV VXr la r«noYaWion deV b¤WimenWV 

d«grad«V eW «nergiYoreV. De maniªre V\mbo-
liqXe, le SCoT pr«ciVe qXe WoXWe noXYelle pro-
dXcWion de logemenWV deYraiW ¬Wre B¤WimenW 
¢ Energie PoViWiYe (poXr leV op«raWionV de 
plXV dȇXn hecWare).  
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La stratégie d’énergie 
territoriale encourage la 
logique solidarité villeʘ
campagne pour passer d’un 
modèle centralisé à une 
production en milieu rural 
d’énergies renouvelables 
diffusées vers les villes  

La mise en compatibilité des 
documents d’urbanisme sera 
l’occasion de proposer aux communes 
des diagnostics énergétiques et une 
planification énergétique  

E[emple : diagnoVWic «nerg«WiqXe par filiªre aX 
momenW dȇXne r«YiVion de PLU 
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HeÂØ¯ HASSERʍ  
Président du SCoT de l’agglomération 
messine et élu référent pour la Fédération 
des SCoT - Territoire Est 
 

Il faXt soXligner la maniªre dont les «changes de 
la joXrn«e sȇinscriYent en prolongement de ceX[ 
de la Rencontre Nationale des SCoT de jXin 2019. 
A cette «poqXe, la transition semblait simple ¢ 
initier mais les interYentions de la joXrn«e ont 
montr« qXȇXn changemenW de paradigme n’esW 
pas si «YidenW.  

AXjoXrdȇhXi, en tant qXe maire de Mont-Saint-
Martin, jȇai renonc« ¢ Xrbaniser les 17 ha restants 
de ma commXne sans poXr aXtant renoncer aX 
renoXYellement de sa popXlation gr¤ce ¢ la pr«-
sence de logements sociaX[. 

Il seraiW opporWXn qXe les «lXs changenW leXr 
maniªre de WraYailler en cons«qXence, en tra-
Yaillant plXs ¢ lȇ«chelle intercommXnale, en rai-
sonnant en matiªre de d«placements, de com-
merceȐ La r«fle[ion doiW «YolXer eW se faire en 
foncWion des sp«cificiW«s de chaqXe WerriWoire. 
Cȇest dȇailleXrs le r¶le dX technicien dȇapporter 
cette m cXltXre de lȇam«nagement } qXi fait par-
fois d«faXt aX[ «lXs poXr d«Yelopper sXr chaqXe 
territoire les oXtils dȇobserYation et dȇanal\se n«-
cessaires afin dȇadapter localement les lois natio-
nales.  

La F«d«raWion des SCoT esW Xn merYeilleX[ oX-
Wil poXr porWer la Yoi[ des «lXs locaX[ jXsqXȇaX 
instances nationales et apporter ainsi aX[ Minis-
tªres la Yision des territoires qXȇils nȇont pas, afin 
de garantir le respect des identit«s territoriales. 

Auparavant le foncier 
n’avait jamais été un 
problème mais plutôt la 
richesse d’une commune   

Travailler sur le foncier, 
c’est avant tout travailler 
sur un projet de territoire 
et faire des choix 
politiques   

CONTACT : Mme EYe Zimmermann / 06 75 99 35 15                                                                                   

R«f«rente techniqXe de la F«d«SCoT poXr le Grand-Est / BoXrgogne Franche-Comt« 
Directrice dX s\ndicat mi[te poXr le SCoT de la R«gion de StrasboXrg 
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